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Mathieu Plane, si on s’arrête au taux de croissance actuel, le comparatif franco-allemand penche en
faveur de nos voisins...
 
Il faut regarder sur des cycles plus longs pour des analyses pertinentes. Car globalement la France et
l’Allemagne ont en moyenne depuis le début de la crise des évolutions voisines en terme de PIB. Il était
meilleur chez nous en 2009, son taux de croissance penche aujourd’hui en leur faveur.
 
Sur un plan économique, où se situe la différence entre les deux pays ?
 
L’Allemagne a des rebonds plus marqués, qui traduisent son lien étroit avec la conjoncture économique
internationale. Ce qui est logique quand un pays est structurellement organisé pour favoriser ses
exportations. Sauf que pour exporter, il faut des pays voisins qui importent... On ne peut pas raisonner
en ne localisant qu’une partie de la problématique. L’Europe ne devrait pas montrer l’Allemagne comme
modèle de fiscalité. La zone euro souffre de la concurrence fiscale accrue qui pèse sur la croissance et
la stabilité européenne. La France a eu une croissance supérieure de 1996 à 2006. Les ménages
allemands ont fait les sacrifices de compressions de masses salariales et de réorganisation fiscale au
bénéfice des entreprises.
 
Où s’inspirer de nos voisins alors ?
 
Dans la valorisation de l’industrie, et dans la stratégie de chômage partiel en temps de crise pour
préserver l’emploi. Il a servi à 1,5 million de personnes contre 300.000 en France. Cela revient à
partager le temps de travail. En France, en subventionnant les heures supplémentaires, on fait
exactement le contraire.
 
La différence majeure entre les deux pays ?
 
La France a un modèle social qui lui permet de lisser les effets de crise. Cela a permis de limiter la
casse, même si en sortie de crise, avec nos freins, cela peut être perçu comme un handicap pour
accompagner le mouvement.
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